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Summarv: Transmission and Conservation of Amaril Virus in Nature. 

The yellow fever virus is a monkey Flavivirus transmitted by mosquitoes. The transmission cycles and 
vectors vary from Western to Eastern Africa and in South America. There are two types of endemic 
areas where the vírus is maintained: humid forestí and emerging zones and areas where interme- 
diary and urban epidemics OCCUL On both continents, the virus circulates in forest areas by moving 
epizooties from one region to another among non immune monkeys. The virus can also be main- 
tained in an enzootic or epidemic zone by vertical transmission from a female to her offspring. * 
This iype of transmission was proven experimentally as earh as 1903 by MARCHOUX and SIMON0 for 
Aedes aegypti, the urban vector ofyellow fever, but was observed in nature only in 1995. However; 
the isolation of the virus in male Ae. furcifer taylori in 1977 in Senegal had already suggested that . 
this kind of transmission took place in nature. The vertical transmission of the yellow fever virus 
means that it can survive, from one rainy season to the neut, in Aedes eggs and thus increases the 
number of contaminating meals and the proportion of females apt to transmit since fhey infect at 
a younger age. 

-. 
e virus de la fièvre jaune est un Flavivirtts de singe trans- 
mis par des moustiques. Les cycles de transmission et les 

vecteurs sont différents en Afrique de l'Ouest, en Afrique de 
l'Est et en Amérique du Sud. O n  distingue les aires d'endé- 
micité où se maintient le virus, en forêt humide et en zone 
d'émergence, et les aires d'épidémicité où surviennent les 
épidémies de type intermédiaire ou urbain. Sur les deux 
continents, le virus circule en forêt par des épizooties mou- 
vantes d'une région à une autre entre singes non immuns. Le 
virus peut également se maintenir dans une zone, enzoo- 
tique ou épidémique, par transmission verticale d'une femelle 
à sa descendance. 
Ce type de transmission démontré expérimentalement dès 
1903 par MARCHOUX et SIMOND chez Aedes negypti, le vec- 
teur urbain de la fièvre jaune (3), n'a été observé chez ce mous- 
tique dans la nature qu'en 1995 (2). Cependant, l'isolement du 
virus de mâles d'Ac fttrczfer-taylon' en 1977 au Sénégal avait 
déjà suggéré que ce mode de transmission se produisait dans 
la nature (1). La transmission verticale du virus de la fièvre 
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jaune lui permet de se maintenir, d'une saison des pluies à la 
suivante, dans les œufs quiescents $Aedes et permet d'aug- 
menter le nombre de repas contaminants et la proportion de 
femelles aptes à transmettre puisqu'elles sont infectant.es plus 
jeunes. 
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Avant-propos 
1998 : l'année Paul-Louis SIMOND 
Alain Chippaux 
President de la Societé de pathologie exotique 

auI-Louis SIMOND était un médecin P militaire pasteurien (il suivit le "Grand 
cours de microbie" en 1895 puis fut 
directeur de l'Institut Pasteur de Saïgon 
de 1898 à 1901). II ne fut pas, de son 
vivant, reconnu comme il le méritait. Le 
centenaire que nous célébrons a permis 
d'honorer sa mémoire et nous donnons 
ci-contre une liste des manifestations 
qui ont marqué cette année. 
Une des premières fut organisée par la 
société de pathologie exotique avec le 
soutien de la Société française de méde- 
cine des armées et le parrainage de 
l'Académie des sciences d'outre-mer ; 
elle eut lieu dans l'amphithéâtre 
Rouvillois de I'Ecole d'application du ser- 
vice de santé des armées du Val-de-Grâce 
le mercredi 1 O juin, cent ans presque jour 
pour jour après l'expérimentation magis- 
trale de Paul-Louis SIMOND. 
La dernière fut I'œuvre de l'Institut 
Pasteur et se déroula le vendredi 20 
novembre dans l'amphithéâtre Duclaux. 
Nous avons voulu réunir le plus pos- 
sible des conférences prononcées au 
cours de ces deux colloques dans un 
même numéro du Bulletin de la 
Société de pathologie exotique : ce 
numéro s'ouvre par l'éloge prononcé 
en 1975, devant l'Académie des 
sciences d'outre-mer, par un autre 
médecin militaire pasteurien, le 
Médecin général G. GIRARD qui, avec 
J .  ROBIC, mit au point un vaccin anti- 
pesteux à l'Institut Pasteur de 
Madagascar. 
Nous remercions tout particulièrement 
les auteurs des textes ci-joints ainsi que 
les organisateurs du colloque du 20 
novembre 1998, notamment D. OGILVIE, 
P. BREY, D. DEMELLIER, qui nous ont aidés 
à les réunir. 

A l'ordre chronologique des exposés des 
deux colloques, nous avons préféré une 
démarche logique regroupant ceux qui 
concernent les travaux de Paul-Louis 
SIMOND dans les différents domaines 
qu'il aborda, puis des faits historiques 
autour de ceux-ci, enfin des perspectives 
actuelles concernant la peste, la fièvre 
jaune, les plasmodies. II en découle 
d'apparentes redondances, car des 
auteurs différents ont abordé le même 
sujet au cours de ces deux journées. 

iste des manifestations en hommage à P.-L. SIMOND 
u cours de l'année 1998 

samedi 28 mars à Bordeaux, Ecole du service de santé des armées : 
aptême de la promotion "Médecin-Général SIMOND" ; 

du 7 au 24 avril, à Fréjus (Var), musée des Troupes de marine : 
Kposition sur la vie et l'ceuvre de P. L. SIMOND ; 
du 15 mai au 30 septembre, à Crest (Drôme), Tour-Donjon : 
Kposition sur la peste et présentation biographique d'A. YERSIN 
t I? L. SIMOND ; 

mercredi IO juin, à Paris, Ecole d'application du Service de santé des 
rmées du Val de Grâce, colloque scientifique : 
P. L. SIMOND et les maladies transmises par arthropode vecteur" 

U 

les 4 et 5 septembre, à Marseille, Institut de médecine tropicale du 
ervice.de santé des armées, colloque scientifique : 
Les gemes actualités du Pharo et de l'hôpital Laveran: les maladies 
uarantenaires." Rappel de I'œuvre de I?. L. SIMOND 

vendredi 11 septembre, à Valence (Drôme), 
ssemblée générale de l'Association des anciens élèves de l'Institut 
'asteur : conférence sur I?. L. SIMOND et son ceuvre. 

samedi 12 septembre à Beaufort-sur-Gervanne (Drôme), 
illage natal de P. L. SIMOND : assemblée générale de l'Association des 
mis de P. L. SIMOND, cérémonie officielle, exposition et présentation 
'un film sur ce pastorien. 
les 3 et 4 octobre, à Montpellier, 
ssemblée générale de l'Amicale santé navale et outre-mer (ASNOM) : 
Hommage aux médecins militaires frangais vainqueurs de la peste 
A. YERSIN, P. L. SIMOND , G. GIRARD, J. ROBIC)" 
vendredi 20 novembre, à Paris, Institut Pasteur, colloque scientifique : 
Microbes et insectes, l'héritage de Paul-Louis SIMOND ." 
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